
Joutes parlementaires stériles… pour nous

Depuis la semaine dernière, les projecteurs se sont
tournés vers l’Assemblée : 49.3 ou pas ? Barnier
tombera ou tombera pas ? Le Rassemblement
national joue au défenseur des pauvres en menaçant
de cen surer le gouvernement s’il augmentait la taxe
sur l’électricité ? Mais à peine Barnier avait-il cédé
que Marine Le Pen l’accusait d’aggraver le déficit !
Autrement dit, de ne pas nous faire les poches d’une
autre manière, car elle s’est par ailleurs opposée à
toute taxe sur les riches, les actionnaires ou les
entreprises.
Le RN est en fait tiraillé entre la pression de sa base,
qui voudrait bien retourner vite aux urnes pour
dégager Macron et Barnier, et la volonté d’apparaître
aux yeux de la bourgeoisie comme un parti «
responsable », ennemi du « chaos » que les
macronistes promettent en cas de censure du
gouvernement. Or, même le PS et Hollande sont
d’accord pour faire sauter le gouvernement. Le RN
n’a donc pas intérêt à apparaître moins radical, quitte
à reprocher tout et son contraire à un Barnier
pourtant à plat ventre pour renchérir sur de
nouvelles attaques contre les immigrés ou affirmer
son soutien à la politique génocidaire de l’État
israélien !
Quant à la gauche, elle promettait d’abroger la
réforme des retraites en un jour de parlottes et un
vote à l’Assemblée. Elle a finalement démontré que le
tapis vert des institutions est aussi fort pour pondre
des lois anti-ouvrières que pour censurer tout ce qui
pourrait aller en sens inverse.

Le 5 décembre et après, à nous de jouer…

La colère monte depuis un mois dans la fonction
publique contre le passage d’un à trois jours de
carence en cas d’arrêt-maladie. Si l’attaque passe, nul
doute que, parmi les travailleurs du privé, ceux qui
sont aujourd’hui protégés de ces jours de carence en
seront également la cible.

Depuis un bon mois, c’est le patronat qui a fait le buzz en déclenchant une vague de licenciements sans précédent depuis
15 ans. Il a au moins 300 000 emplois dans son viseur, tout en menaçant d’en rajouter une centaine de milliers s’il venait à

l’idée du gouvernement de rogner sur un seul des 150 milliards d’euros d’argent public qu’il touche chaque année.

TOUTES ET TOUS, PAR LA GRÈVE, CENSURONS LE GOUVERNEMENT ET
LES PATRONS !

Ce bulletin est le tien, fais le circuler ! Tu peux nous aider en informant. Prends contact avec nos militants : 

L’appel intersyndical à la grève du 5 décembre
recueille un écho extrêmement favorable, et
particulièrement dans l’Éducation nationale :
beaucoup d’écoles seront fermées. Alors que le
gouvernement Barnier pourrait finir à la poubelle
avant les sapins de Noël, il s’agit pour tous les salariés
du public de s’engouffrer dans la brèche. Car, quel
que soit le prochain Premier ministre, il mettra la
même énergie à nous faire payer les dettes que les
capitalistes ont fait contracter à l’État. Il mettra la
même énergie à préserver les profits des patrons.
Alors, le 12 décembre, les travailleurs du privé
menacés de licenciement et les cheminots SNCF
menacés de privatisation ont aussi intérêt à répondre
en masse par la grève à leurs patrons.

…et de faire l’histoire ?

5 et 12 décembre : c’est une fenêtre de tir qui s’ouvre
pour tous les travailleurs. Si les grévistes trouvent à
leurs côtés, dans les manifestations de rue, sur les
piquets de grève, d’autres travailleurs du privé et du
public en lutte venus les rencontrer, des liens utiles
pour tous commenceront à se nouer dans la
perspective d’une lutte d’ensemble.
Personne n’a digéré la retraite à 64 ans, mais si
demain une lutte d’ensemble éclate, elle ne devra pas
se contenter de primes de licenciement misérables,
de la suppression des jours de carence ou de 0,5 %
d’augmentation de salaire. C’est l’ensemble de nos
revendications que nous devrons discuter entre nous,
pour pouvoir les imposer finalement à nos
adversaires !
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Grève et manifestation 5 Décembre au  départ 
 de la Gare de Grenoble à 10h ! 



A la clinique du Dauphiné de Seyssins, la grève
continue !

Alors que les travailleurs de la clinique sont en grève depuis
depuis le 11 Novembre, le lutte ne faiblit pas ! 
Les grévistes continuent de dénoncer la volonté de la
direction d’imposer une réorganisation des plannings
entrainant une baisse des effectifs ! 
C’est toujours plus de 90 % du personnel soignant et 80% du
personnel non soignants qui sont en grève pour dénoncer ce
passage en force ! 
Cette clinique, propriété d’Orpéa, renommé depuis Emeis,
tourne depuis au ralenti, car ce sont bien les travailleurs qui
font marcher la société ! 
Une grève qui rappelle l’impact profondément néfaste des
entreprises privées et du patronat sur le secteur, dont le seul
but est la rentabilité, quitte à épuiser le personnel et à
empêcher une prise en charge de qualité pour les patients !
Cette grève est un exemple de ce qu’il se passe lorsque les
salariés décident de relever la tête face à des directions
d’entreprise qui ne cherchent qu’à augmenter leurs profits
sur le dos des patients… et des travailleurs de la santé ! Cette
grève, soutenue par les familles des patients, pourrait
donner des idées à d’autres groupes de travailleurs, fatigués
de la maltraitance qu’ils subissent et des conditions d’accueil
des patients qui se dégradent d’année en année… Nos vies
valent plus que leurs profits !

Fermeture des urgences de Bourgoin-Jallieu et Pont de
Beauvoisin : rebelote !

Alors que la fermetures des urgences avaient déjà été
décrétée en septembre et cet été dans ces deux services,
une nouvelle fermeture a eut lieu durant les nuits du
vendredi 22 Novembre et du samedi 23 ! La cause ? La
même que d’habitude : un manque de médecins urgentistes
permettant un accueil et une prise en charge des patients. 
Si la fermeture des urgences de nuit semble presque devenir
une norme, la grande pandémie des fermetures ne s’est pas
arrêtée là, puisque les urgences du centre hospitalier de
Pont-de-Beauvoisin étaient également fermées…. De 8h à
13h le samedi 23 au matin ! 
Le manque de moyens dans l’hôpital devient plus criant
chaque jour, à quand une mobilisation pour réanimer
l’hôpital …. en urgence ?

Mobilisation à Morestel (38) en soutien à une aide
soignante en attente de titre de séjour !

Aude, aide soignante en France depuis plus de 9 ans
n’arrivait pas à obtenir le renouvellement de son titre de
séjour, comme bien trop de travailleurs. 
Ces démarches administratives, très longues et complexes,
sont le lot de beaucoup d’entre nous, et se soldent souvent
par des échecs ou des promesses de rendez-vous renvoyées
aux calendes grecques… 
Pourtant Aude et ses collègues ont trouvé la solution pour lui
permettre d’obtenir enfin son récépissé ! Elles se sont
mobilisées devant la sous-préfecture de la Tour du Pin, en
blouses blanches et à plus d’une dizaine, pour réclamer le
renouvellement du titre de séjour. Et là… Miracle ! La sous-
préfecture a été obligée d’assurer dans l’heure à Aude 

qu’elle aurait son récépissé sous moins de 48h, alors
qu’elle faisait des demandes… depuis Avril dernier ! 
Comme quoi, pour aider nos collègues privés de droits et
de papiers, dont beaucoup subissent déjà le vomi raciste et
xénophobe d’un bon nombre de responsables politiques,
le chemin est simple : celui de la solidarité et de la
mobilisation… Tous ensemble ! Un exemple à reproduire
partout !

Violences sexistes à l’hôpital : une femme sur deux
subit des violences sexistes ou sexuelles

Ces chiffres proviennent de la dernière enquête de l’Ordre
des médecins, et sont alarmants : 49 % des femmes
médecins ont été victimes de violences sexistes ou
sexuelles… par un confrère ! Ces chiffres donnent la
nausée, d’autant qu’ils ne sont pas une nouveauté, le
mouvement MeToo Hopital avait déjà mis en avant ce
caractère systémique des violences sexistes subies pour
nos collègues sur les lieux de travail ! 
« Nous ne tolérerons rien », affirme le président du Conseil
départemental de l’Isère de l’ordre des médecins monsieur
Gilles Perrin. Pourtant, encore en Octobre dernier, c’était
un neurochirurgien du CHU de Grenoble qui était
condamné pour agression sexuelle par personne abusant
de l'autorité, sur une période s’étalant… de 2012 à 2018 !

Mobilisation contre la réorganisation du bloc
opératoire à Avignon 

Alors que la direction du centre hospitalier d’Avignon tente
de passer en force sur une nouvelle réorganisation du bloc
opératoire, les agents se mobilisent depuis début
novembre ! 
Le 7 Novembre dernier, ils étaient une centaine rassemblés
pour dénoncer l’aggravation des conditions des travail liée
à cette nouvelle organisation et à réclamer … des moyens
et des bras ! 
Si la direction tente de noyer le poisson, les agents restent
mobilisés, et avaient appelé à un nouveau rassemblement
le vendredi 22 Novembre au matin. 
Ces réorganisations sont un symptôme de la baisse des
moyens dans nos structures de santé ! Les plannings
s’allongent, la pression s’accentue … mais les postes et les
salaires baissent ! C’est bien contre cela qu’il va falloir nous
mobiliser, pour défendre nos conditions de travail et les
conditions d’accueil de nos patients !

LES ECHOS DU SECTEUR DE LA SANTÉ 

Collecte en soutien à notre activité ! 
 

Mardi 17 décembre, nos diffuseurs seront à la porte du CHAI  pour recueillir vos
dons en soutien à Révolutionnaires.

Ces dons permettront à ceux qui le souhaitent de soutenir la parution de ce
bulletin qui dénonce les sales coups du patronat et, plus largement, d’aider

notre organisation, le NPA-Révolutionnaire


